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Le souvenir de Cannesdemeurera
dans l’esprit des spectateursde
REIMS­BESANÇON
O" a parlé de douche écos­

saise parce que le Stade de
Reims a fait suivre son écrasant
succès sur Cannes (8­0) d'une dé­
faite à Avignon (0­1). En fait, les
deux matches étaient aussi dissem­
blables que possible. Cannes était
un adversaire mal classé que les
Rémois avaient l'avantage de re­
cevoir. Avignon, c'était, au con­
traire, une des meilleures équipes
de deuxième division, et il fallait
l'affronter chez elle, là où Lorient
fut battu par 3 à O, et Bastia par 4 à
0. A Avignon, le Stade de Reimsn’a

jamais encaissé qu'un petit butà
l'ultime seconde. Il ne s'est donc
pas tellement mal comporté, etcet­
te défaite, consommée tandis qu'on
jouait les arrêts de jeu, reste ho­
norable et ne saurait détruire l’opti­
misme né du score­fleuve réalisé
aux dépens desCannois.
Cette nécessaire mise au ­point

étant faite, venons­en aumatch
sement que sept

En attendant.
dans lamusique.ESANÇON est connu comme la patrie de Victor Hugo, la
capitale de la justesse, aussi bien dans l'horlogerie que

Je voudrais dire ici que cette excellente cité s'honore d'un
très bon journal de supporters qui remplit parfaitement son butéducatif.

Ce n'est pas mal du tout.Reste à enflammer cette ville
pour le footbball. C'est l'autre aspect supporter.

Alors sonnera peut­être l'heure de Besançon, que tout le
monde porte aupoignet.

par RogerCHABAUD
Il serait piquant qu’un supporter facétieux de ce club juste

inventât le moyen d'influencer la montre de l'arbitre et demonter
ainsi en première division.

Car le footbball doit être fait de pittoresque. C’est le sé­
rieux qui l'emprisonnne. Il y a des sédimentations effroyables de
sérieux sur tout l'appareil du football en France. Nonseulement
il enserre les joueurs qui manœuvrent comme des voltigeurs du
Roi. Sergent, mais il empèse la pensée des spectateurs. C’est
quand on aura liquidé ce vernis . fort craquelé ­ que les choses
deviendront ce qu'elles sont. Des hommes en ce qui nous con­cerne.

SUITE PAGE 7
…Besançon

LEMAGASINDESSPORTIFS

points après avoir joué dixmat­ches.
Ce qui est curieux dans le casdes Bisontins, c'est qu'ils n'ont en­core qu'une victoire à leuractif,et que cet unique succès, c'est

contre Toulon, le leader, qu’il a
étéobtenu.
Par ailleurs, Besançon a fait jeu |

égal avec Cannes, ce qui n’estévi­
demment pas extraordinaire,mais
aussi avec Grenoble, Dunkerque,
Avignon et Nancy, ce qui est au­
trement convaincant.
On notera encore que depuis le

début du championnat, lesBison­
tins, par trois fois, ont réussi—
si l'on peut dire — le score0­0.
L'équipe franc­comtoise n’est donc
pas de celles qu'on manœuvreai­
sément, et les Rémois devront en
être bien persuadés lorsqu'ils en­
treront sur le terrain.Depuis
(3­2), qui
Bastia, a fait match nul avec
Avignon et avec Nancy, et s'est
incliné devant le Bataillon deJoin­|
ville. Ce sont là des étatsde
service assez modestes sur le vu
desquels on ne peut faire autre­
ment qu'accorder aux Rémois, pour
le match de ce soir, les faveurs
du pronostic.
Avec les réserves d'usage,ce­pendant.

MarcelLARDENOIS

«| Tout ce qui concerne l'HABILLEMENT pour HOMMES, DAMES,ENFANTSGRANDSMAGASINSH SHINT­JACQUES
REIMS ­ 47 et 55 à 63, rue de Vosie ­REIMS—

sa victoire surToulon,
remonte au 24 sep­

tembre, Besançon a été battu à

l'assurance
lui vient…

ES grandes déclarations péremptoires, les considérations
qui se veulent définitives et sans appel à la suite de résul­
tats sportifs m'ont toujours exaspéré. ;

Parce qu'elles bafouent les caractères essentiels duSport
et en premier lieu son incessante possibilité d'évolution par
suite de la lutte interminable que livrent tous les compétiteurs
et où chaque vaincu réellement sportif trouve des ressources
insoupçonnées, une volonté farouche de prendre sa revanche.

En second lieu, l'extrême prudence, l'examen technique
approfondi qu'il faut faire de chaque résultat en fonction de larelativité.

C'est­à­dire en ce qui concerne le football les données
exactes du match : la qualité des opposants, les tactiques em­
ployées, les circonstances de la rencontre.

Je me souviens avoir mécontenté des amis, qui ne voulaient
considérer que l'ampleur d'une victoire et ne pas y chercherdes
motifs d'une amélioration qu'on jugeait inutile.

Ou, à l'inverse, les avoir réconfortés après une défaite parce
que je croyais y voir des raisons d'espérer.

Le sport n'est pas si simple et c'est ce qui fait en partie
son charme.

L'apercevoir dans un à peu près qui se traduit seulement
par la joie d’avoir gagné ou la tristesse qu'ils aient perdu cons
titue un horizon simpliste, un plaisir dont on ne prend que le
superficiel, mais qu'on ne goûte pas vraiement.

Il n'est pas besoin d'insister sur ce propos pour discerner
les faits qui l’ont inspiré.

Puisse­t­il amener certains à méditer sur cette doubleopi­
nion que le sport ne se cristallise pas en équations immuables et
que ses résultats gagnent à être examinés avec bon sens etobjectivité.
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a adopté les équipements

Desmenus ont été signés
par les joueurs lors du ban­
quet de l'assemblée générale
d'Allez Reims. Sur chacun d'eux,
Lemenan a signé.Anquetil.

——— Jr
Bourgeois a gentiment laissésa place en fin du match con­tre Cannes. C'était un joligeste.
Et puis Bourgeois a ajouté :
— D'ailleurs, je venais juste­

ment de prendre un coup !…{===
Depuis des années, l'assem­blée générale d'Allez Reims

coïncidait avec une défaite de
l'équipe « pro ». Cette fois­ci,
l'exception a été…marquante.—0o—
Des naissances au Stade de

Reims ; Au foyer Erpelding (un
garçon) et au foyer Wrobel (unefille).+0
Besançon n'a pas encoremar­

qué un but à l'extérieur. Et il a
pourtant réussi deuxmatches
nuls ! =
Besançon a déjà utilisédix­

huit joueurs en championnat !
Mais deux d'entre eux n'ontdis­
puté qu'un seulmatch.—0—
Pour son dernier match con­

tre le Bataillon de Joinville, qu'il
recevait, « Allez Besançon »,
qui a imité notre pronostic de
la logique, avait donné : Besan­
con 3, Joinville 2. En fait, ce
fut Besançon 0, Joinville 1. Ilest vrai que le responsable
n'avait pas fait parler les chif­
fres suivant notreméthode.

LES QUATRE PAS DE SIMEONI
La grosse discussion, voire même

le gros incident de ceReims­Can­
nes, avait été la réclamation pour
faute technique posée à l'instiga­
tion de l'entraîneur Blondel par le
capitaineGiner.
Selon lui, l'arbitre aurait sifflé

coup franc contre le gardien Simé­
oni pour avoir repris, du pied, la
balle après l'avoir relachée nor­
malement desmains.
Selon l'arbitre, M. Gobaye, la

faute de Siméoni aurait consisté à
‘aire plus de quatre pas avec le
ballon enmains.
Dans le vestiaire de l'arbitre, la

conversation est courtoise,presque
amusée !
— Allons, dites que vous voulez
m'embarrasser et m'ennuyer ditM.
Gobaye, souriant.

er

de l’Eclaireur

— Mais non, répond Blondel,nous
sommes professionnels et enten­
dons faire respecter les lois du jeu.
L'argument principal deBlondel

est celui­ci : la conservation dubal­
lon dans les mains derrière laquellese retranche M. Gobaye a eu lieu
dans les six mètres or le coup
franc a été sifflé plus tard, à la
limite des seize mètres, lorsque
Siméoni a repris le ballon dupied.
Aux toutes dernières nouvelles,

une interprétation de cette nouvelle
règlementation qui interdit auxgar­
diens de but de faire plus dequatre
pas sans abandonner la balle, leur
interdirait de la retoucher, même
avec le pied, comme ce fut lecas.
En tout cas, il est fort possible

que cet incident, en apparenceba­
nal, permette de faire connaître à
tous la conduite à tenir en pareilcas.
LAROSE DESVENTS
Mais, quelques mots, si vous le

voulez bien de Maurice Blondel, que
tout le monde du football connaît
et aime bien pour son extrêmegen­tillesse.
Il était accompagné d'unhomme

qui lui resemblait plus comme un
frère que comme un fils qu'ilétait.
Blonde! fils était descendu de

Lille pour voir lematch.
Il était né à Rouen, au temps

où celui­ci jouait aux « DiablesRou­
ges ».
Il a un autre fils à Rennes, car…

Blonde! entraîna Saint­Malo.
Il a aussi un autre fils fixéà

Cannes. On peut imaginer que si
Maurice se fixe quelques années
dans l'est, 1! aura toujours un fils,
pour venir assister à ses rencontres
aux quatre coins deFrance.
MISSION... NONREMPLIE...
Nous avons fait la traditionnelie

visite dans le vestiaire cannois.
On y était anéanti, certes, mais
sans plus, comme si l'on était cons­
cient de ce qui allait arriver avant
que ne commence lematch.
L'entraîneur Blondel, encore tout

chaud de son « explication »dans
le vestiaire de l'arbitre était cepen­
dant mécontent de la passivité de
sa défense.— Je suis très déçu par Jacob,il avait été chargé de neutraliserBlanchard.
Evidemment, évidemment.

LE BUTEUR ESTINQUIET
Alors que se terminait l'assem­

blée générale d'Allez­Reims, deux
joueurs apparurent, salués pardes
applaudissements Bourgeois etBlanchard.
Ce dernier entama presque aus­

sitôt une discussion particulière
— Alors, cette faute technique de
M. Gabaye, qu'en pensez­vous ?
On lui expliqua longuement le rè­

alement nouveau et l'attitudede
l'entraîneur Blondel. Mais Blanchardne voulait savoir qu'une chose.— D'accord, d'accord. Maisest­ce
que le match devra se rejouer ?
Evidemment, c'eut été dommage.

Surtout si le score était ramené à
0 à O0 et les buts réussis laveille
effacée, Blanchard en avaitmarqué
auatre !

85, PLACE D'ERLON, 85
—— TÉLÉPHONE 47­56­55—
‘OuvenT ToUTE LAnur”

LE 4­8­12 DANS UNREELDESORDRE
Blanchard fut donc le grandhom­

me de ce festival de Cannes avec
ses quatre buts.
Tout à sa joie, il remarquaque

ces quatre buts, ajoutés auxhuit
qu'il comptait, l’'amenaient au total
dedouze.
Et, se sentant en veine, ildécida

de la forcer jusqu'au bout !
Le lendemain dimanche, il joua le
tiercé 12­8­4,
Or, pendant que se déroulait le

banquet qui suivait l'assemblée gé­
nérale d'Allez­Reims, il entendit
soudain à une interruption de l'or­
chestre, l'annonce suivante :— Pour ceux que cela intéresse,
on nous communique à l'instant les
résultats du tiercé : 4­8­12.
Blanchard était en face de nous.

Il est devenu tout rouge et s'est
mis à répéter :— Oh ! non. C'est pas possible !
Et soudain réalisant que tous les

regards convergeaient sur lui avecun certain sourire, il comprit que
son ami Césari venait de luimonter
unbateau.
LA BALLE AUBOND
dean­Claude Blanchard avaitce­

pendant digéré la déconvenue dontil s'était efforcé de ne rien laissé
voir et apercevant Césari, quive­
nait voir le résultat de sa petite
supercherie, il montra qu'en bon
sportif, il avait du réflexe.— Tient Raymond, voilà monbil­let 12­8­4 qui vient de gagner, com­
me tu viens de l'annoncer. Je te le
vends pour 500 F. Tu fais une af­
faire, non ?.…
Mais Raymond Césari se récusa.

LA » PHOTO­FINISH «
Ce qu'il convient de direaussi,

pour que l'histoire soit complète
c'est que l'on entendit quelques
minutes après une mise au point :— On vient de nous annoncer qu'il
y a photo pour le tiercé, dont nous
aurions un peu prématurément an­
noncé le résultat.
La raison de cette photo­surprise,

c'est qu’un des convives s'était ap­
proché deCésari.— Tu sais, avec ton truc, tunous
a fait rire, mais il y a un gars quin'est pas au courant et comme il
n'a ni le 4, ni le 8, ni le 12, il
vient de déchirer son billet.
Alors Raymond Césari s'est senti

soudain embarqué dans une ter­
rible responsabilité et il a vite rec­
tifié la couleur.
UN BALLON... QUIMONTEAu cours du banquet d'Allez­
Reims, et suivant son habitude,
Césari a mis en vente aux enchèresà l'américaine le ballon dumatch
de laveille.
Certes, l'opération fut un peu lon­

que, mais son résultat vautqu'on
s'y arrête : d'enchères en enchères
avec quelques amateurs ausi géné­
reux qu'acharnés pour terminer on
atteint ce chiffre invraisemblable
de 365.000 anciens francs !
Il échut à Monsieur Henri Ger­

main et celui­ci, en un geste déli­
cat très apprécié, l'offrit à l'entrai­
neur Rummelhardt.

—— æ= |

LES ETONNEMENTS D'EMILE
Recevant le ballon de Monsieur

Henri Germain, l'entraîneur rémois
monta sur scène pour déclarer no­
tamment :
« J'avais une peur affreuse de

venir au Stade de Reims en son­
geant à son passé de gloireet
maintenant je suis rassuré en cons­
tatant combien il a conservé d'amisà l'extérieur, partout, mais aussi à
Reims où l'on sent qu'il s'agit d'une
grande famille prête à se serrer
les coudes dans l'adversité.
Oui, j'en conviens maintenant, le

Stade de Reims est un club à part.
LE VOILA, LE DOUZIEME HOMME
Une supportrice parisienne a

beaucoup insisté pour voir les yeuxde Blanchard. Celui­ci porte en effetdes verres de contact et elle vou­lait voir ce que ça donnait.En fait. Blanchard n'était pas ­
exceptionnellement ­ satisfait de la
vision qu'il avait eue en nocturne
contre Cannes et il cite à ce sujetcet exemple passé à peu près ina­perçu.— Je reçois une balle alorsque
j'étais en position d'inter et je vois
Un gars qui court à ma droite. Jelui passe la balle et le gars sortun drapeau et le lève : c'était lejuge de touche qui signalait quej'étais hors­jeu !
C'EST A N'Y RIEN COMPRENDRE !
L'orthographe de Daniel THOIRIN

constitue un véritable énigme.
Longtemps, Allez­Reims l'a écrit

THOIRIN alors que la presse natio­naie et régionale + =RAIN.
Or nous venons de recevoir un

faire­part du mariage de Daniel
(samedi 28 octobre) avec Melle Ni­
cole Perrier. Et il est imprimé ainsi
THOIRIN. Il semblait donc que nous
avions eu raison contre tous.
Pour en avoir le cœur net, nous

avons examiné la licence de Daniel.
Elle est orthographiée…

THOIRAIN !
PAS DEDEROGATION
Le Stade de Reims ayant cons­taté que son match contre Nancy

risquait d'être concurrencé parun
match à Sedan et une manifestationà la patinoire avait demandé, avec
l'accord de Nancy, l'autorisation de
jouer la veille en nocturne.
Mais la Liigue Nationale a été

inflexible : le règlement stipule
qu'après le 1” novembre, on joue
en diurne. Reims­Nancy se dispu­tera donc le dimanche après­midi
5 novembre.
RIEN D'UN « BEATNICK »
Le brave Kadder Taïeb, si affable,

est bien ennuyé : il a des ennuis
avec. son cuir chevelu.
Nous vous disons ceci, qui peut

paraître très anodin, pour que vous
ne soyez pas très étonné en le voy­
ant apparaître, le cadre absolument
rasé sur le terrain.
C'est le docteur qui lui a impo­sé ce traitement, qu’il avait d'ail­

leurs déjà subi alors qu’il se trou­
vait àCherbourg.
Sandwiches

besantice, bncur de faatbat. 1
le catch et laboxe
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Ces joueurs ‘—
TOUT SAVOIR SURBESANCON.

ES militaires en garnisonà Besançon provoquèrent en 1904, laD naissance du Racing Club de Besançon. Mais le football ne fut
pas tout de suite pratiqué.

LE GARDIEN DEBUT
ROSET Jean­Pierre
Né en 1941 à Besançon. Formé

au Patronage deBesançon.
1 m. 76, 74kg.

LESDEFENSEURS
SAVOIEAndré
Né en 1941 à Langogne. Forméà Vergonghein. 1 m. 82, 80kg.

ANTOINEGaston
Né en 1938 àBesançon.

1 m. 75 72ka.
BOURCETMichel
Né en 1944 à Besançon. Formé

au club. 1 m. 75, 72kg.
JACQUOTMichel
Né en 1943 àCharquemont.

Formé au club. 1 m. 66, 66 kg.
KOUADJOAugustin
Né en 1939 à­Dnyama.Vient

de Metz. 1 m. 71, 70kg.
JOUEURS DEMILIEU

CRIONNETMarcel
Né en 1942 à Chenoise, Forméà Nevers. 1 m. 72, 70kg.

FRUHAUFF Gilbert
Né en 1933 à Bezons. Forméà Bezons. 1 m. 66, 64kg.

FRANCISCOFilho
Né en 1944 à Sao­Polo.Vientde Nimes. 1 m. 72, 70ko.ATTAQUANTS

LISNARD Denis
Né en 1944 à Cannes. Ajouéà Cannes. 1 m. 66, 65kg.

KLOETTY Daniel
Né en 1944 à Besançon. Formé

au club. 1 m. 65, 65 kg.
D! BLAS Lucien

LERENDEZ­VOUSDES
(0 HOTEL DEL’UNIVERS
41, BOULEVARD FOCH (faceGare)
REIMS ­ /él. 47­52­71D'ailleurs, il faut bien reconnaître que le club professionnel,qui

dispose pourtant d'un fort beau stade vélodrome municipal et d'une
population relativement importante, n'a jamais réussi à s'élever bien
haut dans la hiérarchie du ballon rond.

C'est à la libération, en 1945, que le club doubiste fit son appari­
tion en championnat professionnel. I! se classa neuvième dans lapoule
Nord de 2°division./ æCentraîneur

JeanBONATO
I! est né en 1932 à Laval­sur­

Vologne, dans les Vosges. |l
aurait toujours végété dans son
petit championnat à Bruyères,
si, appelé en renfort àEpinal,il n'avait été signalé àNancy.Il y jouait avec les pros, mais
commie attaquant, généralementà l'aile gauche.

14° en 1947, 12° en 1948, Besançon est 7° en 1949, mais ànouveau
13° en 1950. HIBIRIEISIGIRIS/SIRISIRINIEI!

C'est en 1951 qu'il obtient son meilleur classement :quatrièmepuis huitième, cinquième en 1953 avant de retomber longuement au­
delà de la 12* place. En 1958, il subit une grande humiliation : il est
22°, dernier !

Cette médiocrité ne l'abandonne pas et la saison passée levoit
terminer à la place qui constitue sans doute pour lui sa moyenne : 13°.

Ses performances demeurent médiocres : 7° en 1959, 13° en1960,
17" en 1961, 7* en 1962, 12° en 1963, 12* en 1964, 13° en 1965, 14° en 1966et enfin 12 la saisonpassée.

En Coupe de France, son palmarès n'est pas beaucoup plus élo­quent. I! accède pourtant aux quarts de finale en 1950 où il est battu
par Troyes lors d'un second match. En 1954, nouvelle apparition en quart
où il succombe devantSedan.I! ne réussissait cependant pasà s'y imposer et signait pour

Besançon, dont il devenait un
des éléments les plus réguliers.Entre temps, il était passé à
l'arrière. La saison passée, aprèsle départ de l'entraîneurNagy,on lui demandait de s'occuperde l'équipe ce qu'il fit, ayant
l'age et le diplôme nécessaires.
Jean Bonato ayant fait ses

preuves la saison dernièreaprèsle départ de Nagy, méritait

Il n'a plus jamais atteint les quarts de finale.
La meilleure équipe fut sans doute celle qui lui valut lacinquième

place dont nous avon fait état plus haut et que voici :
Angel, Fiori, Milani, Joly, Legagnoux, Plantier, Faivre, Mille, Skiba,Jacques,Gouthéraud.

QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANSSO!
bien d'être conservé à la têtedes troupes bisontines.L'entrai­neur ne se fait pas d'illusionssur les possibilités actuelles deson équipe, dont lesambibtions
doivent se limiter à briguer une
place au milieu du tableau.
« L'équipe, quoique différente,est sensiblement de lamême

valeur que sa devancière.Maisà la différence de celle­ci, elle
peut s'améliorer rapidement, car
la bonne moitié de ses élémentsest encore très perfectible.
D'autre part, le climatmoralest infiniment plus sain qu'il

n'était l'an dernier à pareille
époque. »
Cela dit, Jean Bonato necache

pas que, malgré une abondance
relative de biens, son équipe
accuse = certaines …faiblesses.
Pour pallier celles­ci, i! faudrait

Besançon n'est encore qu'un
convalescent… Certes, il est
complètement remis des se­cousses qui avaient fortement
ébranlé sa santé, en l'occur­
rence ses finances à la finde la saison 1965­1966, maisil doit encore prendre beau­coup de précautions et suivre
un régime d'austérité pour évi­ter la rechute qui lui seraitfatale.
C’est pourquoi ses responsa­bles, le président Labourier entête, se sont abstenus de fairedes folies, en acquérant des

joueurs dont le montant destransferts eut gravement com­
promis l'équilibre financier, quifut si difficile à rétablir. Sage­ment ils ont décidé de faire
confiance aux jeunes, qui, la
saison dernière, ont montrédesqualités prometteuses,notam­ment Bourcet, Billod, Rolle, quin'a eut que la rue à traver­ser pour passer du P.S.B. au
Racing et Jeanson, sacré inter­
national juniors en juin dernier

considérablement réduit lenom­
bre des hommes de métier né­
cessaires à l'encadrement deces « Marie­Louise » et de
garçons comme Jacquot,Varini,
Kloetty, dont l'expérience est en­core insuffisante, lesdirigeants
bisontins se sont également ef­
forcés de s'attacher les servi­ces, sous forme de prêt, de
joueurs chevronnés pouvant à la
fois augmenter le potentiel de
l'équipe et faire profiter leursjeunes camarades de leur
science. C'est ainsi qu'ils ont
pu obtenir le concours de Jarra
(Red Star et de Francisco Filho
(Nîmes), deux footballeurs à la
technique éprouvée et qui con­
naissent toutes les ficelles dumétier.
En dernière heure, ont annon­

Gait qu'un accord était inter­
venu entre Metz et Besançon
pour le prêt de l'arrière mes­
sin Augustin Kouadjo et ce jus­qu'à la fin de l'actuelle saison

TROIS RESULTATS NULS

Né en 1937 à Gouars. 1 m.65,
68kg.ROLLE
Vient du club amateur deBe­

sançon, le Patronage Sportif Bi­sontin.
JARRA Angel
Né en 1936 à Ascunsion (Pa­

raguay). Vient du Red Star deParis.
QUATRE PAS DANS SON PRE

Après, sauf si l'on excepte
la » victoire contre Toulon (!),

il n'v eut guère d'occasion depa­voiser.
Lors du dernier match con­tre le Bataillon pourtant, l’en­

traîneur Bonato avait réuni à peu
près tout son monde et l’on
pensait bien tenir « ladeuxiè­me
Mais, hélas ! de justesse. les

Bisontins durent encore s'incli­
ner, maigré des consignesoffen­sives
Et l'avenir n'est pas rose

pour cette équipe, malclassée

I imperméable moderne c'estBLIZZAND
H SHINT­JACQUES

47, 55 à 63, RUE DE VESLE, REIMS

SIDE TRIER STININISIOIR

Un Vêtement deTravail
,
s achète à

 L'OUVRIER BLEU
et qui ne peut guère espérer7 QUANDMEME Sesançon commençait sa sal­ se renforcer malgré des appels 2 RUE CLOVIS REIMSn [ A TRESsé TROIS NOUVEAUX son assez curieusement : après pressants pour les prêts de , ­6s unnonceurs sont une défaite à Paris, il partageait Boukhaifer (Bastia) et KouadjoMais les départs de plusieurs les points avec Cannes, Greno­ (Metz), celui­ci moins réticentdes amis de votrecéuhéléments de bonne voleur ayantble et Dunkerque ! toutefois.

L'Assureur des Sportifs REIMSS ÉPERNAYLAMBERTJacques Ferreira
COIFFEUR MESSIEURS
MODERNE ­CLASSIQUE
— 3e PRIX DE PARIS 1957—
TARIF SYNDICAL

_*

AGENCEGÉNÉRALE
«LAFONCIÉRE»
ET “LAFRANCE»



REIMSV
Maillotbleu
Culotte noire

penéPÉTITÉOpticien­Spécialiste
Diplômé de l’École
Nationale d'Optique

12, Rue duCadran­St­PierreREIMS
Téléphone47­43­12

POGUOR FER IE?
«d'ESCARGOTD'OR»

ETDU
«ROCHER DEGANGALE»
66 et 66 bis, Avenue deLaon

Tél. 47­36­97 ­47­56­91
9, Lue Cuucorcet ­ 47­52­64
Avenue Jean­Jaurès ­ 47­56­93
104, Rue Gambetta ­47­36­99
BUREAUX : 58. Îne de Courloney ­ Tél. 47­58­41
Huîtres. Crustacés, Poissons Fins

Tous vos amis sont au…
Brigith’sBan
7, Boul. Maréchal ­Leclerc
REIMS ­ Tél.47­22­715
Son baraméricain

POISSONNERIE
DUMARCHÉ

Maurice PLACET
Tél. matin : 47­33­30
Pour vos commandes
Soir : 47­67­45

l'Apéritif
à 2 ANS DE GARANTIESIMCA
S MOTEUR BOITE DE VITESSES TRANSMISSION­PONT

et 6 mois plèces et main­d'œuvre sur l’ensemble de lavoiture
SIMCA 1000 ­ SICA 1300 ­ 1500 ET LL3 NOUVELLES SIMCA 1301­1501

Succursale de Reimo :
Route Nationale 31 (route de Paris) TINQUEUX ­ 51 ­ Tél.47­90­61
Magasins d'Exposition :

26­28, rue Buirette — REIMS ­ 51 ­ Tél.47­59­06

JACQUET 5 FRUHAUFF 11
ANTOINE 4 KLOETTY10

JARRA7 6 TAIEB 2m a433 héx D. LISNARD6 | 1 BOJKO Z per)> ou re d| PN
SAVOIE3 DI BLAS 9 | 10 BOURGEOIS 4 LEMENAN Lo

j HATZ| REIMS ­ Tél. 47

BOURCET 2 ROLLE 8 11 MANON 5  VERON
BESANÇON 12 JODAR REIMS :"

LA 8
A LA SORTIE DUMATCH,
Hostellerie duMontazin

VOUSATTEND...
SAVIGNY ­ SUR­ARDRE (20 k. deReims)

fonACCUEILRepas d’affaires
Cu sine soignee
Spécialités régionales
Chambres toutconlort
Séjour devacances
Tél. 48.56 26 ONNETABLE

ONNECAVE

8RICHARD
9BLANCHARD

Reims­Sportif
1’4, Rue de Vesie ­REIMS

Tél 47­93­95
#| TOUS ARTICLES DE

SPORT &CAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReims

et de laRégion
PRIXSPÉCIAUX

aux Sociétés et leursMembres

44, Rue des Élus­REIMS
Téléphone 47­48­56

MI ­TEMPS

PLU

UNI

UE

EU

US

2MASCLAUX
3 JACQUES

:REIMS­BI
Arbitre : M. MACHIN ­ Juges de fouc

Coup d’envoi à
HESHESHHEEEREENE,

Au service’de;votre éléga

BURI]
=, 2, Rue: Théodore­!c £ =

LE RELAIS
RESTAURA

— Ses spécialités, saés es

à l'AC. MINI
Vivez à 300 à l'heure e
sur les pistesMO
1354, Rue de Cer

OUVERT TOUS LES JOURS DE 17 H. A 24 H. ­
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HEBSHHEHEREREHEHEEERS

11, Rue Condorcet

SANCON =ŸÜAUTO­ÉCOLE. > : {ALEXANDRE
e: MM. LEMPEREUR et SAUVAGE “ &
20 heures 30 = FEMINA

Tél, 4729­40SENEENEENEOHOHHNSSE =
120, Avenue Jean ­ Jaurès
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du Vêtement depeauee

Distributeur Régional Resdlioies
TÉLÉVISION TRANSISTORS ­ AUTO ­ RADIO
Réfrigérateurs ­ Machines à Laver ­ Cuisinières
Magasin d‘exposition : 45, Place d’‘Erlon—
Services techniques : REIMS26, Rue de laBriqueterie
Spécialiste : Grandes Administrations, Eglises de Reims,Cathédrale,
Circuit de Gueux, Courses hippiques, Fêtes Jeanne d’Arc. etc

Charrues et COWERL CROPFENET
Moisson.­Batteuses et PressesCLAAS
Tracteurs DAVID BROWN et ZETOR ;

Chemisier ­ Chapelier
21, Rue de Vesle ­ REIMS LES wB (D Ë) # À ilubois ­REIMS [ ÆLaplus importante =" re ‘Çdlemvérorto “dé” de rdotli 67, Rue Emile­Zola ­ REIMS ­ Tél. 475137 ­47.81.75

Std 40 PRE PE ed Are se 47 8Dr a pe

LES ÉQUIPES­DE LA Mi­TEWPSV“HOTEL |
ve, sesprix =
: Téléph2 # *,k) Pad .»,Pro Pi tarer

rite déc naine unapas VERON 5 MANON li 8 ROLLE 2BOURCET97
LEMENAN4 BOURGEOIS 10 9 DIBLAS 3 SAVOIE= BOJKO7 6 D.LISNARDwa ! 43 TAIEB6 7 JARRA ei;
JACQUES 3 BLANCHARD 9 10 KLOETTY 4ANTOINE

9.16 ­ 47.39.17|
MASCILAUX 2 RICHARD 8 1. FRUHAUFF 5  JACQUET

RNCE
SES &ITALIENNES =, pe
3 ­ Tél, 42­35­08 :  REiMs 12 JODAR BESANÇON
LIL IL IL ITR LILI IT IL I TITI II EE IEEE ere
RACING deCHAMPAGNE
conduisant unmini­bolideA ctDAYTONA
y ­REIMS
JAMEDI ET DIMANCHE A PARTIR DE 15 H. 30
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SR

ININERSISIRISE!

TRÉS GRANDCHOIXBIJOUTERIE
à LA VILLE DEGENEVE

H.MASCART,
46, PLACE D'ERLON, 46diplômé  E. H,AREIMS

|

BESANÇONV
Maillot rouge

|( Culotte blanche
Ent. : Jean BONATO

FERRER &Ci
7, Place d’Erlon­REIMS

Téléphone 47­32­73
SALLE DE BILLARDS

20 rue de Talieyrand

Poryr
——de Paris
Le Spécialiste du BeauVêtement
HOMMES ­ DAMES ­ JUNIORS®
25­27, Rue de l'ÉtapeREIMS

Min dePre
Tabacs ­ GrandChoix
d'articles de Fumeurs

Anc' Raymond KOPA
F. PUJOS, successeur



{ RESTAURANT |
LaCoquille

CUISINE

REIMS ­ Téléph.47.37.35
SES SPÉCIALITÉS ­ SESVINS
SALONS pour repas d'affairesFRIGECORéfrigérateursMIELEVEDETTE
Machines à laverautomatiquesDUCRETET­THOMSON

Radio ­Télévision
“La MaisonPilote”
6,Rue Condorcet —REIMS

une grande nouveauté
dans leVÊTEMENTUk,BOUTIQUE

PRÊT APORTER
DE STYLEJEUNE

!

Lever clerideau:
L'équipe junior du Stade deReims

qui évolue en lever de rideau de
Reims­Besançon souffre comme ses
devancières de sa position un peu
spéciale dans le club : elle peut
fournir des joueurs aux différentes
équipes séniors amateur (etmême
à l'équipe « pro ») et sa composi­
tion est souvent modifiée, sauf lors.
qu'il s'agit de CoupeGambardella.
Ceci explique, malgré les soins

que lui apporte COURTOIS des ré­
sultats un peu déconcertants : vic­
toire à Mourmelon par 12 à O0 en
Coupe Gambardella et…défaite
contre Epernay par 3 à 1 encham­pionnat.
C'est en championnat qu'elle jou­

era ce soir, contre Prémium, avec
une équipe qui se rapproche de
celle­ci :THIEFFRAY
HOUDELET ­ LEROY ­ URBANY ­BRIFFAUT
LALLEMAND J.­L.MARMAGNE
LESIEUR CORNELISLALLE­

MAND R. . SCHALER

Cematch est le douzième du
championnat. Après il en restera
vingt­quatre à disputer, douza à
l'extérieur, douze à Reims.
Le prochain match à Reimsaura

lieu le 5 novembre, contre Nancy.

»Angoulême …. 2 Reims 0
Reims ... 4 Limoges 0
, Stade Paris. 3 Reims 2“Reims 3 Béziers 0© Bastia 0 Reims 0

ns, ru de Cernay REIMS Reims 3 Dunkerque 0
OUVERT MÊME LE DIMANCHE MATIN |. Grenoble 1 Reims 0Reims 1 Toulon 1

Montpellier 0 Reims 1Reims 8 Cannes 0
, Avignon 1 Reims 0

CEUX DEBESANÇON
Stade Paris... 2 Besançon 0

VOLKS WA 6 EN Besançon 2 Cannes 2
Grenoble 0 Besançon 0Besançon 0  Dunkerq. 0
Montpellier . 3 Besançon 0
Besançon 3 Toulon 2GAR AGE Bastia .. 2 Besançon .. OBesançon i Awgnon ..…. 1CONTINENTAL Nancy 0 Besançon .. O
Besancon O Joinville .... 1
——24, RueBuiretteREIMS 47.66.62 4726867

LA NEUVILLETTE, 46, RouteNationale| Nosarnonceurs
| des amis deve.trewi

Ceux de Reims :
Blanchard : 12buts.
Bourgeois : 5 buts.
Richard : 3buts.
Bojko : 1 but.Jodar 1 but.

Ceux de Besançon :
Francisco : 3 buts.Fruhauff.Roll.Savoie.
DANS LE CADRE NATIONAL

12 buts : Blanchard (Reims)
7 buts : Bonnet (Avignon)
6 buts : Grizetti (Angoulême)

Blanc (Bastia)
Valls (Nîmes)
Prost (B.J.)
Ferrazzi (B.J.)
Djibril! (Toulon)
Charpentier (Dunkerq.)
Bourgeois (Reims)
Schneider (Nancy)
Brotons (Béziers)
Guillolet (Stade)
Sapeta (Boulogne)
Copé (Grenoble)
Juliani (Avignon)
Préséau (Dunkerque)
Gordiario (Städe)

5 buts :
4 buts :

P. C
Chez lui 6 85
Chez l'adversaire Dub
Générales >;

CELLES DEREIMSP. C. Dif.
Chez lui 19 1 +18
Chez l'adversaire 3 7 —4
Générales 2. 8 +14
Nespublits
Angoulême­Reims 3.500Reims­Limoges 5.221
Stade Paris 5.495Reims­Béziers .......... 5.483Bastia­Reims 3.017Reims­Dunkerque 7.881Grenoble­Reims 3.644Reims­Toulon 9.191Montpellier­Reims 7.338Avignon­Reims 6.868Reims­Cannes 7.067
‘Cepronostic
En cinq matches à l'extérieur,

Besançon n'a marqué aucun but
et en a encaissé sept unemoyenne
au match de O à 1,40
En cinq matches chez lui,Reimsa marqué 19 buts et n'en a en­caissé qu'un. Soit une moyenne

au match de 3,80 à 0,20.
Le mariage des deuxmoyennes

donne 2,60 à 0,10, soit sensible­
ment : Reims 3, Besançon 0.

la pagedes
| ! | statistiques '

journal en tirant au sort parmi
1° LE BALLON DUMATCH
3° DEUX PLACESGRADINS
Le numéro figure ci­contre.
Nous conseillons d'écouter

du Stade, 8, rue Buirette, tous
en jeu.&

Ce numéro gagne(peut­être)
un des quatre lots

offerts parAllez­Reims
Lisez l'article ci­contre
N 25301

2° DEUX PLACES TRIBUNES

peJou­carmrnet

ses lecteurs quatre lots très
intéressants pour des amis du football, ce sont :

ou un TABLEAU de valeur.
4° DEUX DIXIEMES DE LA LOTERIE NATIONALE

attentivement les résultats dutirage qui sera effectué pendant le match et les numéros
gagnants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.

Les lots sont à retirer à la permanence d'Allez­Reims, bur.
les après­midi, sauf le lundi,

avant le match suivant. Les lots non réclamés seront remis

Voici les résultats de notre
tombola tirée lors dumatch
Reims­Cannes :
Le numéro 21.537 gagne le

ballon dumatch.LedeuxLedeuxLedeux
numéro 20.864 gagne
places de tribunes.
numéro 21.250 gagne
places degradins.
numéro 20.550 gagne
dixièmes de la Loterie

Classement ls jouent | TOTAUX Ils joueront
2*division ce jour | ésuitats | ce soir | le 1° novembrePts

1. Toulon 15 Exempt ds Angoulème
2. Angoul. 14 Montpellier d€ àToulon
3.Bastia 14| à Limoges 16 Nîmes
4.Nîmes 13 Grenoble 44 àBastia
5. Grenoble .. 13 àNîmes 43 Limoges
6. Reims 12 Besançon 44 | à Paris (B.J.)
7. Dunkerq. — 12 àChaumont 44 Béziers
8. Avignon 12) à Boulogne AZ Exempt
9. St. Paris.. 11 à Lorient A4 à Cannes
10. Limoges .. 11 Bastia M4 à Grenoble
; 11. Joinville 11 Nancy 4 Reims
12.Nancy 11 à Paris (Joinvil.) 43 Lorient
13. Montpel. . 9) à Angoulême 3 Chaumont
14. Lorient 9) Stade de Paris d àNancy
15.Béziers 7 Cannes | Ci à Dunkerque
16. Besançon 7 àReims # Boulogne
17. Chaumont . 6, Dunkerque G | àMontpellier
18. Boulogne .. 6 Avignon & àBesançon
19. Cannes 5 àBéziers 5 Stade deParis

BANQUE COMMERCIALE DE CHAMPAGNE
20, COURS LANGLET ­REIMSJEUNE

­——" "

DYNAMIQUE47.98.56 ­ 4 60.85
|

Ce numéro gagne peut­être le ballon du match!
« Allez­Reims » a décidé d'agrémenter la vente de son
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GARAGE
CONTINENTALREIMS

MAGASINS SUPER­SERVICE DANS TOUTE LAFRANCE} À = =RE
Le Super Champion duVétement

HOMMES ­ DAMES ­ ENFANIS
CHH­MISERIF BONNFTERIE
Rayon mesure industrielle * Toilorama ‘
La Boutique des Jeunes UP andDOWN

1A5, Rue de l’Étape ­ REIMS ­ Tél. 47.44.44

A SORRRE—EME

LA CHAINE D HABILLEMENT LA puub PUISSANTE D'EURÜPE
—— ES 24, Rue Buirette47.66.62 47.26.67

20

Enattendant…
SUITE DE LA PREMIEREPAGE

Je reviens à mon propos sur le temps. Il est à peuprès
certain que le temps est très mal pensé sur le terrain. Les jou­
eurs sentent rarement sur la pelouse la qualité du tempsqu’ils
vivent. Ils ne savent pas s'imposer au temps. Ils le subissent
presque toujours. Ils sont traversés par lui. Le grand joueurest
celui qui fait le temps. C'est­à­dire le beau temps. Et même la
pluie et le beau temps. Alors fait­il vivre une manièred'éterni­
té à ceux qui sont là. Ils les rend plus qu’immortels. L’ensemble
des commande subtiles du corps s'ajuste bien alors. On res­
pire. On adhère. Des actes s'enchaînent comme une fuguede
Bach ou un développement étiré dans Malher ou Brückuer, se
déploient comme une guirlande dans Vivaldi, ou au contrairese
pressent avec une intensité joyeuse, romantique ou syncopée.
On reconnaît là les grandes équipes et il en est même endeu­
xième division. Parce qu'il n'est de grandes équipes que par les
grands matches et il en est jusqu'en C.F.A., et même en promo­
tion. C'est pourquoii il faut tout attendre de toute équipe à con­
dition que tout équipe joue au foot, ce qui est évidemment bou­
siller le temps, tel du moins que l'indique la plus fameuse pro­
duction de.

…Besançon
Je, soussigné,ee dede Prénom:+2
désire souscrire un abonnement à « Allez Reims » pour

la saison 1967­1968
Ci­joint chèque ou chèque postal à votr: C.C.P.Châlons­s­Marne

75.286 de la somme de 18 FRANCS
Signature :

FAITESABONNER
VOSAMIS

Sile service d’Allez Reims par son vendeur habituelvous
donne satisfaction, le bulletin d'abonnement que nous publions
ci­contre ne vous intéresse pas. Mais si vous n'assistez pas à
tous les matches et que vous désirez être tenu au courant régu­
lièrement de la vie du club ou encore si vous pensez que cer­
tains de vos parents ou amis aimeraient recevoir «Allez
Reims », alors utilisez le bulletin ci­contre ou faites­le leurparvenir.

Un abonné reçoit régulièrement son journal avant lematch
(sauf le cas des matches très rapprochés l'un de l'autre ou
d'abonnés habitant très loin deReims). |

ES RobertRAVILLON
VERT LA GRAVELLE ­ Téléph.69.87.44
Magasin à ÉPERNAY, 47, rue Henri­Martin ­ Tél.51.20.16
CONCESSIONMAIRE ?
Tracteurs CASE & LOISEAU ­ Molssonneuses­batteuses BRAUD ­Presses

SUITE DE LA PAGE 8
Des idées, il en est de nombreu­ses. Léon Burette expose celled'une journée commerciale un sa­

medi avec l'aide de « l'union » etde commerçants rémois.
Un grand match est également à

l'étude car on pense toujours ausuccès des rencontres amicalesavec la venue du Réal, puis desex­stadistes.
L'idée de matches de propa­

gande pour des usines proches deReims est à l'étude.
Le tarif des cotisations des dif­férentes cartes d'Allez­Reims est

longuement débattu.
Pour la saison 1966­1967, un to­tal de 80.000 francs a été versé

au stade de Reims pour sesécolesde football. Pourtant un chèque de
40.000 francs, en caisse du grou­pement allait être remis dans l'a­
près­midi à M. Pérez, président du
Stade de Reims pour l'aider à faireface à la situation financière, déjà
préoccupante malgré une baissegé­
nérale des salaires.
La bonne entente qui règne entre

le Stade de Reims et «Allez­Reims»va se trouver concrétiser parune
réunion des deux comités tous les
deux mois pour un échange de vues.
Les incidents sur le stade,Allez­

Reims déplore la situation qui porte
préjudice au club, tout en regrettantque le public ne puisse manifester
dans des limites à définir.+
Pour terminer, le présidentAndré

Durand, après avoir insisté sur la
bonne entente avec le club et sur
l'effort financier déjà réalisé et à
intensifier, s'est félicité de l'enthou­
siasme qui paraît se dégager de
cette assemblée générale pleinede
dignité et d'idées constructives.
REMERCIEMENTS POUR LESLOTS
offerts à l'occasionn de l’AssembléeGénérale
Ets MULOT à Bétheny ­Brasserie

ANCRE PILS ­ Restaurant LALOR­RAINE Charcuterie MARTIN ­
Quincaillerie DUMONT ­ Imprimerie
BLOND ­ Les Bières de SEDAN ­
Garage ARDON ­ Ets RITARD d'E­
PERNAY ­ Brasserie du XX* Siècle ­
Magasin l'OUVRIER BLEU ­ Librai­
rie HACHETTE ­ M. PUJOSLibrairie­
Tabâc ­ Ets GOULET­TURPIN .M.
MAUREL Boucher ­ BAR de l'ECLAI­
REUR ­ M. GASCQ de Paris ­Ma­
gasin FANDANGO ­ Ets RICARD ­
M. ATTALI ­ Magasins ASAINT­
JACQUES ­ Ets Roger GUY ­Ets
PERNOD ­ Ets MARTINI . Ets BAZO
La section LAON­BELGE ­ M.GUE­
RIN ­ Ets BERGER ­ M.LEBLANC
Marcel ­ Hôtel LE CHAMPAGNE ­
Les RESSEMELAGES REMOIS ­
Champagne DUMESNIL ­ M.BURET­

RIOT . M. KOPA ­ Club BATTEUX
M. JACOWSKI ­ Champagne GER­
MAIN ­ M. LELEU, Brasserie duBou­
lingrin ­ Section LES HALLESdeParis._,
Lors de l'Assemblée Générale

Allez­Reims du 15 octobre dernier,
il a été décidé pour remercier les
fidèles supporters porteursd'une
carte ALLEZ­REIMS à jour de leur
cotisation, d'effectuer un tirage
mensuel de 3 lots deChampagne.
Voici les réultats du tirage pour

le mois d'octobre :
Carte N° 830 1Magnum
Carte N° 2.187 1Bouteille
Carte N° 1.352 1Bouteille
Les lots sont à prendre au Secré­

tariat d'ALLEZ­REIMS, 8, rue Bui­rette.BIBIBISISINIBISISISISISIBIEI!CLASSEMENT
DE LA MEILLEUREATTAQUE

EST LA LA. PE ACN 22buts2 ANIOROIE 55. es ec an 18buts
3. Stade Paris |..…viv 17buts
4. Toulon” >. 52€ 16buts
3; Angaylame. +4: 15buts
JOuVie V0 1es 15butsCLASSEMENT
DE LA MEILLEURE DEFENSE

1.Angoulême 3butsCAT Vu 7) mé rne ès 8butspa ne 8butsNimes 8buts
— Dunkerque ........... 8 buts
—Montpellier .......…. 8 buts

A RRBR IR sNIGOCE
AVEC EUX APARIS...

A l'occasion du match Bataillon
de Joinville­Stade de Reims, le 1°
novembre, à Paris, au Parc des
Princes, le Groupement desSup­
porters organise un déplacement.HORAIRE
Départ Reims ....…. 8 h. 40
Arrivée Paris ....…. 10 h. 44
Départ Paris ....…. 21 h. 00
Arrivée Reims 22 h. 54
Prix : 25 F, place de stadeensus.
Inscriptions et renseignements à

la permanence, 8, rueBuirette.
…ET ABOULOGNE

Le Stade de Reims se déplace à
Boulogne le 19 novembre. LeGrou­
pement des Supporters envisage de
faire un déplacement par autorail
spécial. Prix du voyage 40 F,
place de stade en plus.
Les personnes intéressées sont

priées de se faire inscrire avantle 5 novembre, à la permanence,
TE ­ Section LANDOUZY ­ M. CŒU­ |8, rue Buirette.
MOTOCULTEURSMOTOBOBINEUSESMOTOFAUCHEUSES
TONDEUSES AGAZON

CASE ­ Dietributeure d'engrale LELY

LE JOURNAL DES
SUPPORTERS DU STADE

DEREIMS
Rédacteur :

LUCIENPERPERE
Gérant :

RAYMOND CESARI
Imprimerie COULON

17, r. Camille­Lenoir ­ REIMS
Paraît à l'occasion de chaque

match de championnat
disputé àReims

Des articles inédits, unedo­
cumentation serrée sur tout
ce qui a trait aumatch

Une rubrique d'échos très
attendue sur la petite histoire

du Stade deReimsAvec
« ALLEZ REIMS »

vous apprécierez mieux
lematch

C'est une régie publicitaire
PUBLI ­ CHAMPAGNE

15, rue Bacquenois ­ REIMS
Tél. 47­68­56 et 47­28­55

CAFE ­ RESTAURANT

HOTEL S'.JEAN
&nc‘ Mme Veuve FTORTA

ROOSSucc.
34­30, RUB CLOVISREIMS

TÉLÉPHONE 47­25­37

8490:
4 freins àdisque,
7 CV, plus de 140km/h

_ GARAGEEMILE­ZOLA
65, Rue Emv'e­Zola ­REIMS
Téléph. 47­78­83 et47­80­81



MIEUX %:" CREDIT :+ Jet.1 FORMALITÉ( ANNÉESet.
130 MAGASINS acceptent

en paiement nosBONSD'ACHAT
remboursablesCHAQUE MOISaux meilleures cond'tions

­ DEA
PASSAGE “DU COMMERCE 7REIMS

TAUX, PRORATA TEMPORIS 13,80
L'AN —|­ FIXE Autor. Décret 29/3/67

Pour savoir bienconduireAUTO­ÉCOLELANZA
WILLYWORBERT
76, RUE DUBARBATRE

TÉLÉPH, 40.06,14

ELEVISION
43, Rue Chanzy ­REIMSv

TÉL. 47.77.79
GHARBONS DECHOIX
BOIS DECHAUFFAGETHERMOGAZ
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Unanimité absolue à l'Assemblee
Générale d'« Allez­ Reims)», décidéà

appuyer de toutes ses forces
le Stade de Reims _———

Devant toutes les sections repré­
sentées, l'Assemblée Générale d'’AI­
lez­Reims s'est tenue dans la salle
d'honneur du Bar de l'Eclaireur le
15 octobre 1967.
Elle a commencé par un hom­

mage adressé aux trois disparusde
la grande famille d'Allez­Reims :
Robert Magisson, Président adjoint,
Pierre Houille, animateur de la sec­
tion de Paris et Lulu Rothier dont
nous avons annoncé le récent dé­ces.
Après la minute de silence tradi­

tionnelle, dans un recueillement
particulièrement ému en raison de
l'importance de ces deuils, les tra­
vaux de l'assembléecommencèrent.
Ils se déroulèrent dans unesprit

d'enthousiasme que l'on peut
imaginer, au lendemain de la vic­
toire euphorique sur Cannes (8­0).
Nous en avons retenu et réservé

les éléments susceptibles de vousintéresser.
La saison passée a étémarquée

par un net fléchissement dunombre
des supporters, descendus auchif­
fre de1.049.
Mais, les

courant se dessine,résultats aidant, un
qui permet

2, RueCondorcet
et 13. RueCarnot

d'envisager atteind'e à nouveau
1500 membres dans un avenir rap­proché.
Voici, précisé par M.Gaspard,

l'ordre des sections principales
pour la saison écoulée.
Les Halles (201), Le PetitMoine

(150), Epernay (118), Vallée de
Chevreuse (78), Rousselot (66),
Côte de la Route Lutétia (55),
Lyon (42), Boulingrins (41),Cernay(41)...
Les déplacements deviennent

trop onéreux par autorail suivantla formule de la saison ‘passée.
On envisage cependant quelques
déplacements proches par cars,
notamment en Coupe de France s'il
y a lieu.
Le journal Allez­Reims, dontM.

Césari assure désormais la gérance
confirme sa position de leader par­
mi tous les organes semblables
édités enFrance.
Il est demeuré en raison deson

succès persistant, le poste le plus
bénéficiaire du groupement.Un
hommage en est rendu à M.Léta­
gnaultet qui en assure la diffusion
dans des conditions parfois diffi­
ciles lors de nocturnes.

R. MENNESSON
pes votreÜpticion

Le comité d'Allez­Reims était
ainsi formé : Président d'honneur :
Léon Burette. Président actif :An­
dré Durand. Président adjoint :Mar­
cel Leblanc. Vice­Président Jean
Gaspard. Trésorier : GilbertAttali.
Secrétaire : Robert Marion.Déléguéà la propagande : RaymondCésari.
Deux mandats étaient à renou­

veler : MM. Attali etMarion.
Deux candidatures : MM.Roland

Walker et Henri Germain fils.
Les deux sortants sont réélus etles deux candidats admis à l'unani­mité
Les nouveaux commissaires aux

comptes sont MM. Suberger etLéger.
Marcel Leblanc fait un exposé

de l'activité du club des 10.000 et
décrit l'atmosphère maussade de
la saison passée qui l'avait amené
au bord du renoncement de samis­sion.
|| semble, là­aussi que l'on puisse

espérer une nette reprise et quele million d'anciens francs puisse
être rassemblé au lieu de 310.000
la saisonpassée.

(Suite en page sept)

UN BANQUET
vibrant et animé
par la joie
des joueursLEST dans un cellier de la
maison de champagne
Heidsieck­Monopole ques'est déroulé, après l'assem­

lée générale et au lendemain de
Reims­Cannes, le traditionnelbanquet des supporters Allez
Reims, en présence des diri­
geants du Stade de Reims, au
grand complet, avec, à leur tête,
MM. Henri Germain, président
d'honneur, et José Pérez, pré­sident actif.
La décoration, hâtivement et

bénévolement dressée parM.
Jean­Marc Maya­Pérez, était so­bre, suggestive, agréable, avecdes anneaux olympiques au pla­fond.
Une immense planche de mail­lots stadistes derrière l'orches­tre et du rouge et blanc un peu

partout, autour des colonnes, surles murs, et même sur les ta­
bles­tonneaux où brûlaient les
chandelles classiques rouges etblanches.
_L'orchestre Ray Bauris étaitlà, lui aussi en forme et Ray­mond Césari allait mettre l’ani­mation dans une manifestationoù l'ambiance, chauffée par lebrillant résultat de la veillene
demandait qu'à flamber. '
En fait, cela flamba et à tou­tes les tables, garnies de sup­porters rémois ou de l'extérieuret où se voyaient çà et là l’en­traîneur, les joueurs pros et lesamateurs Erpelding, Hehn, Le­

maitre, Jodard, Fresnel, ce nefut bientôt qu'une joyeuse
chaîne d'amitié aux conversa­
tions interrompues par quelquesdanses et attractions impromp­tues.
Nous publions parmi noséchos la relation de l'une d’en­tre elles.
Notons enfin qu'AndréDu­

rand remit à M. José Pérez un
chèque de 40.000 francs pour
l'Ecole de football du Stade de
Reims, en acompte pour la sai­
son en cours.
Le président du Stade de

Reims devait notamment répon­dre
« Le groupement Allez Reimsest cité en exemple non seu­

lement à Reims, mais partout,
parce qu’on sait qu'il nous ap­
porte l'aide maximum. »
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